
(1/1)  CORRECTION AUDITIVE

16:06:06 Le journal des sciences. Invités : Jean-Luc Puel, professeur de

neurosciences à l'Institut de neurosciences de Montpellier,

directeur de l' équipe audition de l'inserm et président de

l'association JNA ; Paul Avan, professeur émérite en biophysique

de l'audution à la Faculté de médecine de Clermont Auvergne,

responsable d'audiologie à l'Institut de l'Audition. Chroniqueuse :

Natacha Triou. Une équipe britannique a mené une étude

rétrospective sur les rechutes de cancer du poumon lié à l'IMC ou

au tabagisme.

16:06:56
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(1/1)  CORRECTION AUDITIVE

16:02:36 Le journal des sciences. Invités : Jean-Luc Puel, professeur de

neurosciences à l'Institut de neurosciences de Montpellier,

directeur de l' équipe audition de l'Inserm et président de

l'association JNA ; Paul Avan, professeur émérite en biophysique

de l'audition à l'Institut de l'Audition. Chroniqueuse : Natacha Triou.

Depuis jeudi, un mouvement de grève a lieu au CNES, le Centre

national Etudes spatiales.

16:03:02 Il est question d'une feuille de route que le CNES doit tenir pour

ces cinq prochaines années et qui est rédigée par les tutelles.

16:03:29 Interview de Damien Desroches, ingénieur au CNES et élu CGT.

Précisions sur le contenu de la feuille de route.

16:06:06
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(1/1)  CORRECTION AUDITIVE

16:08:25 Sifflera-t-on un jour la fin des acouphènes ? Invités : Jean-Luc

Puel, professeur de neurosciences à l'Institut de neurosciences de

Montpellier, directeur de l'équipe audition de l'Inserm et président

de l'association JNA ; Paul Avan, professeur émérite en

biophysique de l'audition à la Faculté de médecine de Clermont

Auvergne, responsable d'audiologie à l'Institut de l' Audition.

16:09:05 Extrait de l'émission "Le corps entendu" sur France Culture en

1998.

16:09:05 Interview du Dr Bruno Frachet, ORL : l'acouphène est la

perception d'un bruit sans stimulation sonore extérieure.

16:10:26 Jean-Luc Puel : gros plan sur les différentes perceptions des bruits

selon les personnes pour les acouphènes.

16:11:16 Paul Avan : le côté persistant des sifflements peut entraîner des

gênes.

16:12:55

Tous droits de reproduction réservés

PAYS : France 

EMISSION : LA METHODE SCIENTIFIQUE 

DUREE : 00:04:30 

PRESENTATEUR : Antoine Beauchamp

25 avril 2022 - 16:08:25 Ecouter / regarder cette alerte

Page  3

http://www.new.plusquelinfo.com/displayservice/displayservice.aspx?vdmcrypt=KIea9k0rYXrRPN2eso0XN3jf4JHpBWwCuqk%2f%2f%2bf7G1Ee9x2Owzd69SKGpQQsM0TZr99kS%2bvzp4tOrWFWv48w9PxIld4z3ECR5xbhmMqaaHrqzZWdXrM0oZ4NWJRd5grDbsQhUYvsMLfBWaIDI1oU6AdSCW0kg%2b2vxnBW85vX%2bAR8xn99w82oBW7IvGVZL9q5koY1evRXRboEmjnqhAnJ7uw1hQ4JSEQWUe%2fHsvinuZntnj6zHzrqfpCLHLFt39kZjQ0l7KonHGBXV%2bf2kyBKaqQAHItzruBIaNv5vR3RG30ZZi2CDniNJ5IYo5ElQY6NwFw02IVst%2bsQxXhgHdAxT%2bhnJd3VFTFgTFN399jIur4%3d


(1/1)  CORRECTION AUDITIVE

16:16:50 Sifflera-t-on un jour la fin des acouphènes ? Invités : Jean-Luc

Puel, professeur de neurosciences à l'Institut de neurosciences de

Montpellier, directeur de l'équipe audition de l'inserm et président

de l'association JNA ; Paul Avan, professeur émérite en

biophysique de l'audition à la Faculté de médecine de Clermont

Auvergne, responsable d'audiologie à l'Institut de l' Audition.

16:17:07 Jean-Luc Puel : explications sur les acouphènes et le rôle des

cellules ciliées dans le système auditif.

16:21:19
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(1/1)  CORRECTION AUDITIVE

16:12:55 Sifflera-t-on un jour la fin des acouphènes ? Invités : Jean-Luc

Puel, professeur de neurosciences à l'Institut de neurosciences de

Montpellier, directeur de l'équipe audition de l'inserm et président

de l'association JNA ; Paul Avan, professeur émérite en

biophysique de l'audution à la Faculté de médecine de Clermont

Auvergne, responsable d'audiologie à l'Institut de l' Audition.

16:13:02 Point sur les chiffres de prévalence en France des adultes

souffrant d'acouphène.

16:14:33 Cela peut mener jusqu'au suicide.

16:16:39
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16:25:24 Sifflera-t-on un jour la fin des acouphènes ? Invités : Jean-Luc

Puel, professeur de neurosciences à l'Institut de neurosciences de

Montpellier, directeur de l'équipe audition de l'inserm et président

de l'association JNA ; Paul Avan, professeur émérite en

biophysique de l'audution à la Faculté de médecine de Clermont

Auvergne, responsable d'audiologie à l'Institut de l' Audition.

16:25:33 Discussion sur les solutions contre les acouphènes.

16:29:23
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(1/1)  CORRECTION AUDITIVE

16:21:19 Sifflera-t-on un jour la fin des acouphènes ? Invités : Jean-Luc

Puel, professeur de neurosciences à l'Institut de neurosciences de

Montpellier, directeur de l'équipe audition de l'INSERM et président

de l'association JNA ; Paul Avan, professeur émérite en

biophysique de l'audition à la Faculté de médecine de Clermont

Auvergne, responsable d'audiologie à l'Institut de l' Audition.

16:21:42 L'acouphène correspond souvent à la zone abîmée.

16:22:39 Jean-Luc Puel explique que la première attitude est d'aller voir son

médecin généraliste. Il peut y avoir de l'anxiété.

16:24:28 Parfois l'acouphène ne survient que d'un côté.

16:25:24
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(1/1)  CORRECTION AUDITIVE

16:51:15 Sifflera-t-on un jour la fin des acouphènes ? Invités : Jean-Luc

Puel, professeur de neurosciences à l'Institut de neurosciences de

Montpellier, directeur de l'équipe audition de l'Inserm et président

de l'association JNA ; Paul Avan, professeur émérite en

biophysique de l'audution à la Faculté de médecine de Clermont

Auvergne, responsable d'audiologie à l'Institut de l' Audition.

16:51:50 Une grande partie n'en souffrira pas.

16:54:08 Certains médicaments peuvent prvoquer des acouphènes.

16:57:15 La Semaine du Son et la Journée de l'Audition ont pour but de

sensibiliser.

16:57:59
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(1/1)  CORRECTION AUDITIVE

16:34:30 Sifflera-t-on un jour la fin des acouphènes ? Invités : Jean-Luc

Puel, professeur de neurosciences à l'Institut de neurosciences de

Montpellier, directeur de l'équipe audition de l'inserm et président

de l'association JNA ; Paul Avan, professeur émérite en

biophysique de l'audution à la Faculté de médecine de Clermont

Auvergne, responsable d'audiologie à l'Institut de l' Audition.

16:36:09 Interview de Christine Poncet, chef de service à l' hôpital

Rothschild de l'APHP. Point sur la consultation d'un patient d'

acouphène.

16:40:35 Précision sur l'accompagnement d'un orthophoniste.

16:41:42
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(1/1)  CORRECTION AUDITIVE

16:41:42 Sifflera-t-on un jour la fin des acouphènes ? Invités : Jean-Luc

Puel, professeur de neurosciences à l'Institut de neurosciences de

Montpellier, directeur de l'équipe audition de l'Inserm et président

de l'association JNA ; Paul Avan, professeur émérite en

biophysique de l'audition à la Faculté de médecine de Clermont

Auvergne, responsable d'audiologie à l'Institut de l' Audition.

16:42:18 Discussion sur les traumas et les troubles causés par les

acouphènes chez les patients et leur prise en charge. Il faut être à

l' écoute du patient. L'accompagnement est aussi important.

16:46:42
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16:07:33 Le journal des sciences. Invités : Jean-Luc Puel, professeur de

neurosciences à l'Institut de neurosciences de Montpellier,

directeur de l' équipe audition de l'INSERM et président de

l'association JNA ; Paul Avan, professeur émérite en biophysique

de l'audition à la Faculté de médecine de Clermont Auvergne,

responsable d'audiologie à l'Institut de l'Audition. Chroniqueuse :

Natacha Triou. Zoom sur le dingo, une race de chien d' Australie

16:08:25
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16:06:56 Le journal des sciences. Invités : Jean-Luc Puel, professeur de

neurosciences à l'Institut de neurosciences de Montpellier,

directeur de l' équipe audition de l'inserm et président de

l'association JNA ; Paul Avan, professeur émérite en biophysique

de l'audution à la Faculté de médecine de Clermont Auvergne,

responsable d'audiologie à l'Institut de l'Audition. Chroniqueuse :

Natacha Triou.

16:07:02 Discussion sur les spécificités du LHC du CERN.

16:07:33
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16:29:23 Sifflera-t-on un jour la fin des acouphènes ? Invités : Jean-Luc

Puel, professeur de neurosciences à l'Institut de neurosciences de

Montpellier, directeur de l'équipe audition de l'Inserm et président

de l'association JNA ; Paul Avan, professeur émérite en

biophysique de l'audution à la Faculté de médecine de Clermont

Auvergne, responsable d'audiologie à l'Institut de l' Audition.

Discussion sur les acouphènes.

16:31:53
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16:46:42 Sifflera-t-on un jour la fin des acouphènes ? Invités : Jean-Luc

Puel, professeur de neurosciences à l'Institut de neurosciences de

Montpellier, directeur de l'équipe audition de l'Inserm et président

de l'association JNA ; Paul Avan, professeur émérite en

biophysique de l'audition à la Faculté de médecine de

Clermont-Auvergne, responsable d'audiologie à l'Institut de l'

Audition. L'appareillage a beaucoup évolué.

16:48:47 Commentaire sur les implants cochléaires.

16:51:15
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Mon audition, j'en prendssoin
L’ouïe permetde communiquer,d'apprendre,maisaussideprofiter des plaisirsde la vie.

D'où l'importancede la préserverà toutâgeetdese faire aiderquandsonauditionbaisse.

'ici 2050, une personne surquatre aura des

problèmes d'audition si aucune mesure de

prévention n'estmise en place, selon lepre-

mier rapport mondial sur l'audition publié

par l’OMSen mars 2021.Aujourd'hui, 1,5 mil-

liard de personnes sont concernées par des

problèmes d'audition dans le monde, dont

plus de 430 millions souffrent d'une perte

modérée à sévèrenécessitant une prise en

charge. C'estun problème de santémajeur.

L’ouïe, un sensprécieuxet fragile

Le système auditif se compose de l'oreille

externe, de l'oreille moyenne et de l'oreille

interne. L’oreille externe comprend le pavil-

lon, le conduit auditif externe et le tympan.

Ce pavillon capte les sons, qui se dirigent

ensuite vers le tympan, lequel se met alors

à vibrer dans le conduit auditif. Ces ondes

sonores poursuivent leur route à travers

l'oreille moyenne, jusqu'à l'oreille interne,

au niveau de la cochlée. Là, les cellules

ciliées ou sensorielles les transformenten

signaux nerveux transmis au cerveau par le

nerf auditif.

Les otites, les bouchons de cérumen ou les

perforations du tympan peuvent provoquer

des pertes d'audition, mais c'est surtout

l'exposition au bruit qui est pointée du

doigt. Présents dans notre environnement

habituel, les sons constituent en effet la

première cause de nuisanceset sont le plus

souvent dus aux activités humaines.

Un Français surdeux n'a jamaisréalisé

de bilan auditif*

Quand elles ne sont pas directement pro-

voquées par le bruit ou des pathologies,

les baisses d’audition apparaissent généra-

lement vers la cinquantaine, de façon insi-

dieuse. Le plus souvent, la personne atteinte

n'a pasconscience de la dégradation deson

audition. L'indice le plus sûrd'apparition de

la presbyacousieest la difficulté à entendre

en milieu bruyant. Quel que soit son âge, il

estimportant de prendre soin de son capital

auditif, car une ouïe défaillante provoque

une limitation des activités sociales, per-

turbe les rapports familiaux et peut entraî-

ner un risque de rupture de communication

avecl'entourage. Aussi, n'attendez pasavant

de consulter votre médecin traitant dèsque

vous constatez que vous entendezmoins

bien. L'âge de découverte d'un problème

d'audition influence considérablement le

résultatobtenu avec desappareils audi-

tifs. Les personnesplus jeuness'adaptent

mieux à ces audioprothèses et à la percep-

tion dessons « oubliés ». En résumé, il faut

consulter un spécialiste dèsle début de la

soixantaine (plus tôt en cas de problèmes),

puistous les un à deux ans.Lestestsauditifs

portent sur la perception de sons musicaux

(audiogramme tonal) et de la parole (audio-

gramme vocal).

Comment préserversonaudition?

Dans un premier temps, vous pouvez amé-

liorer votre confort d'écoute en prenant cer-

taines précautions. Pour éviter les fameux

dialogues de sourds en couple, habituez-

vous à ne pasmarmonner, penser àhaute

voix ou parler d'une pièce à l'autre. Pour

mieux vous faire entendre et provoquer le

même réflexe chez votre interlocuteur, vous

pouvez articuler davantage, parler plus len-

tement, attirer préalablement l’attention
avant de prendre la parole, et pourquoi pas

observer le visage de la personne avec qui

vous parlez pour vous habituer à la lecture

labiale!

Parmi les autres bonnes habitudes essen-

tielles, vous pouvez porter un casque anti-

bruit lorsque vous passez la tondeuseou

bricolez avec des outils bruyants. Éloignez-

vous desenceintes et portez desbouchons

d'oreille en mousse lors des concerts. Pen-

sez également aux bouchons à la piscine. Ne

vous lavezpas les oreilles plus de deux fois

par semaine et utilisez un spray auriculaire

pour faciliter l'écoulement du cérumen.

À un stade plus avancé, seul l'appareil-

lage permetd'améliorer le confort auditif.

Conçues pour amplifier les sons les plus

faibles tout en atténuant les plus forts, les

aides auditives vous permettront de mieux

entendre, et donc de rester en contact avec

le monde qui vous entoure!

Violaine Chatal

?Enquête Ifop pour JNAAssociation, 2020
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SANTÉ FOCUS

MIEUX VIVRE AVEC

desacouphènes
Sifflements, bourdonnements,chuintement peuventvite devenir

un enfer.Quelquespistes pour les réduire,parsophieviguiervinson

ix millions de Français sont gênés

par les acouphènesqui figurent,
commelasurdité, aucinquième

rang desinquiétudes de santé.

S’ils peuvent survenir aprèsun
traumatisme sonore, le vieillissement et la
baisse del’audition peuvent aussien être respon-

sables. D’autres facteurs peuventégalement

expliquer cesbruitsparasites.Il peuts’agir des
effetsde certains médicaments (chimiothérapie,

antibiotiques aminosides contre les infections

sévères, quinine), de pathologiesde l'oreille

interne, comme leneurinome de l’acoustique
(tumeur bénigne des nerfs crâniensou rachi-
diens), d'unproblème vasculaire oude la mala-

die de Ménière(qui secaractériseaussipar
desvertiges). Seul un examencomplet permet

de poserundiagnosticprécis.On fait le point

avecle Pr Frédéric Venail, chirurgien oto-rhino-

laryngologiste au CHU de Montpellier.

UN EXAMEN COMPLET

Seul unFrançais surcinq afait un bilan ORL

au cours descinq dernièresannées*. En cas

de gêne, il est nécessaire de consulter. Le méde-

cin commence par un interrogatoire précis
pour connaîtrelecontexted’apparition : après
un concert, pendantuntraitement,peuàpeu

après 50 ans...Heffectue une acouphénométrie
complète pour déterminer la fréquence, l’inten-
sité del’acouphène et son impact surla qua-

lité devie. Il vérifie le conduit pourrepérerun
éventuel bouchon de cérumenou du liquide
derrièrele tympan. Il réaliseaussiuneaudio-

métrie tonalepour établir le seuilde percep-

tion du son et mesurerune éventuelle perte
auditiveexplicative. Il pourraensuite propo-

ser des examens complémentaires: une IRM,

un scanneret/ou un écho-doppleren vue de
repérerune éventuelle otospongiose(anky-

losé de l’étrier, unosselet de l’oreille moyenne),

un problèmevasculaire ou la présence d’un
neurinome(tumeur surle nerf auditif).

DES SOLUTIONS DIVERSES

La bonnestratégiecontre les acouphènesest

multiple. Envoici lespoints principaux.
Limiter l'expositionau bruit. Mieux vaut fuir

les lieux bruyantsouprotégersesoreilles avec

des bouchonsadaptés. Autant quepossible, la

prescription de médicamentspouvantdéclen-

cher les acouphènesestà adapter, sanspour
autantarrêteruntraitementsansavis médical.

Desmédicaments contre les phénomènes
pulsatiles. Ils permettentdelimiter une pres-

sion excessive du liquide céphalo-rachidien.

Et lorsqu’un vaisseau sanguinde forme irré-

gulière esten cause,un traitement réalisé

directement enpassantpar lesvaisseaux (stent,

dilatation, obturation...) estparfois possible.

Desprothèses.Si les acouphènes sontassociés

à la perte d'audition, sefaire appareillerpeut
limiter lagêne, mêmesi elleestencore légère.
Les médecinesdouces.Encasd’acouphènes
persistants,il faut travailler surle seuil de tolé-

rance pour pouvoir vivre avec. Yoga,acupunc-

ture, thérapie cognitivo-comportementale

(TCC), hypnose...à chacunsasolution desou-

tien. L’objectif: réduire le stress qui amplifie

la gêne, sedécentrerdes perceptionssonores

pour mieuxles accepteret limiter leseffets se-

condaires, tels lestroubles du sommeil associés.

La chirurgie. Encas de neurinome, unebiop-

sie n’est pas forcément facile à réaliser sur

le conduit auditif, et il faut parfois opérer

pour effectuer l'ablation. L’intervention n’amé-

liore pastoujours les acouphènes, etla simple

surveillanceestsouventproposée.•
* Ifop pour la Journéenationaledel'audition 2022.

UN BRUIT DE FOND

Comme le silencerenforce
la perceptiondesacouphènes,
on peut maintenirun fond
sonorede faible intensitépour
les couvrir: musiquedouce
ou diffusion de bruitsblancs
parexemple, selon sesgoûts.

LE TRAITEMENT D'URGENCE

DES CORTICOÏDES PEUVENT ÊTREPRESCRITS POUR UNE SEMAINE,

DANS LES JOURS QUI SUIVENT UN TRAUMATISME SONORE IMPORTANT

AYANT DÉCLENCHÉ DES ACOUPHÈNES. DE QUOI LIMITER

L'INFLAMMATION, PRÉSERVER LES CELLULES

AUDITIVES ET ÉVITER LA CHRONICISATION

DE CES PHÉNOMÈNES SONORES.

Tous droits de reproduction réservés

PAYS : France 

PAGE(S) : 30

SURFACE : 95 %

PERIODICITE : Hebdomadaire

DIFFUSION : 752671

JOURNALISTE : Sophie Viguier Vi…

25 avril 2022 - N°1961

Page  1



(1/3)  CORRECTION AUDITIVE

k zoomsur..

Pollution sonore :

un impact sur l'audition.

MAIS ENCORE?
Le sonestun élémentvital et précieux de notre quotidien,
toutefois lorsqu’il setransformeenbruit, il représenteun
risqueréel pournotre santé. Il a déjàdes impacts sur notre
audition proprementdite, mais il estdésormaisavéréqu’il
affecte aussil’ensemblede notre organisme.
CorinneGuillaumin

E
n 2014, l’Organisation
Mondiale de la Santé

(OMS) a classé le bruit

en 2e place des causes
environnementales no-

cives derrière la pollu-

tion atmosphérique. C’est dire si les

nuisancessonores sont devenues un
véritable fléau pour nos sociétésmo-

dernes et à l’origine d’une multitude

detroubleset depathologies.Un Fran-

çais surdeux sedéclared’ailleurs gêné
quotidiennement par les nuisances
sonores.Et le coût social dubruit en
Franceest estimé, selon l’Agence de

l’environnement et de la maîtrise de
l’énergie (Ademe), à 147,1 milliards
d’eurospar an ! Alors quels sont les

effets sur notre santé des nuisances

sonores? Et comments’enprotéger ?

Toujours gênant
et indésirable
Avant toute chose,qu’entend-on par
pollution sonore ? L’Observatoire du
bruit en Ile-de-France(Bruitparif.fr),
définit le bruit comme « un son qui

produit une sensationauditive consi-

tiples liés au contexte, à l’histoire per-

sonnelle et culturelle. » C’est donc un
phénomène acoustique indésirable
et incommodant,qui met notre orga-

nisme en état d’alerte.Ainsi à chaque

bruit « nuisible », le cerveau va dé-

clencher une kyrielle de réactions en

chaine, souvent préjudiciables pour

notre organisme : sécrétion d’hor-
mones du stress,augmentation de la

pression sanguine, accélération du

cœuret de la respiration.

Seuil detolérance
L’intensité sonore se mesure en dé-

cibels (dB) et la plupart des sons de

notre quotidien sont compris entre
30 et 90 dB (des chuchotementséqui-

valent à 20 dB, une conversationnor-

male à 55 dB, un aspirateur à 70 dB,

une voiture à 80 dB). Selon les spé-

cialistes, les bruits dont le niveau est
inférieur à 80 dB neprésententpas de

risque majeur.Toutefois,nous n’avons
pas tous la même sensibilité au bruit
et un bruit faible, dès lors qu’il est ré-

gulier, peut tout à fait être perçu par

certainscomme désagréableet déran-

geant et entraîner fatigue, trouble du
sommeil ou difficultés de concentra-

tion. En revanche,au-delà de 85 dB,

le bruit n’est pas sansdanger pour

nos oreilles. Pour preuve, selon la rè-

glementation du « bruit au travail »,

lorsqu’une personneest exposéeà un
niveau de 85 dB sur une période de

8 heures,le port deprotections audi-

tives est obligatoire.

Dommagesdélétères
Quant au seuil de 120 dB, il marquele

débutde la douleur(une tronçonneuse,
c’est 120 dB et un avion au décollage
130 dB). C’est pourquoi, le niveaumaxi-

mum autorisédanslesdiscothèquesest
par exemplede 105 dB. En casd’écoute
prolongée, les sons de 85 dB à 105 dB

deviennent vraiment délétères car ils

peuvent provoquer des traumatismes

sonoresaigus commeunefatigue audi-

tive, desacouphènes(bourdonnements
ou sifflements ressentisdans l’oreille
ou la tête sansaucun stimulus sonore
extérieur), une hyperacousie (seuil

de tolérance au bruit anormalement
bas, les sons étant ressentisà des ni-

veaux bien supérieursà cequ’ils sont)

jusqu’à la perte auditive. Une exposi-

tion prolongéeà desniveaux de bruits
intenses(discothèques,concerts,bars,

restaurants,lieux sportifs,musiquevia
desécouteurs) endommageprogressi-

vement les cellules ciliées de l’oreille
interne.
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Desécoutesà risque
Celles-ci étantfragiles et en nombre
limité (environ 15 000 par oreille),

un niveau sonore très élevé peut
donc les altérer voire les détruire

définitivement entraînantune sur-

dité irréversible puisque cescellules

ne se renouvèlent jamais ! Quand
on évoque, problème d’audition, on

penseà tort et le plus souvent aux

personnesâgéesde plusde 55/60 ans,
pourtantavec les nouveauxmodes de

vie (casquesaudio, écouteurs...), les

jeunessont de plus en plus exposés
aubruit etdonc à desrisquesréelsde
troubles de l’audition. Selon l’OMS,
prèsde la moitié despersonnesâgées

de 12 à35 ans risque « une déficience

auditive due à une exposition prolon-

gée et excessive à des sons trop forts,
parmi lesquels la musiqueécoutéeau

moyen des appareils audio person-

nels ». Ce qui représente1,1 milliard
depersonnesdansle monde !

Deschiffres révélateurs
Et dansl’enquête« Les oreilles des

Français souspression: quelsimpacts

sur la santé? » réalisée en 2019 par
l’Ifop à la demandede l’association
JNA pour la 22e édition de la jour-
née nationale de l’audition, 89 %

des 15/17 ans et des 18/24 ans dé-

claraient que le bruit et les exposi-

tions sonores leur généraientdes

maux de tête, de l’agressivité, des

pertesde concentration,de la fa-

Le saviez-vous?
Égalementappelée
« syndrome de sensibilité sélective
auxsons», la misophonie(dugrec
ancien « miso » qui signifie haine)
estun trouble chronique qui se
caractériseparune aversion à

certains sons entraînant uneréaction
immédiateet disproportionnée
d'anxiété, irritabilité, dégoûtou encore
de colère. Desbruits aussivariésque
le reniflement, la mastication, le son
d'une pagequi se tourne, le cliquetis
d'un clavier, le rire d'un proche, le
ronflement... 10 % despersonnes
ayantdesacouphènessouffrent de
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tigue et despertes de moral ! 65 % des

15/17 ans indiquaient aussi souffrir de
sifflements ou bourdonnements suite

à desexpositions sonores ! Les risques
liés au bruit dépendent en fait de trois

facteurs : l’intensité du niveau sonore,
la durée d’exposition et la répétition.
On considèrequ’un temps d’exposition
de 40heuresparsemaineà80 dB estac-

ceptable. À 89 dB, il tombe à 5 heures
par semaine et à 100 dB, il ne doit pas

excéder1 heure 45. Soit 15 minutes par
jour, seulement !

Effets extra auditifs
Parfois le bruit en soi n’est pas si in-
tense, c’est la répétition qui donne

l’impression que cela ne s’interrompt
jamais. Par exemple, dans le cadre du
travail, la sonnerie et les communi-

cations par téléphone peuvent être

agaçantespour une personne située à

proximité de l’émetteur. Mais au-delà
des impacts constatés sur l’audition,
l’exposition à un bruit prolongé ou
excessif affecte aussi notre bien-être

psychologique et notre organisme en

général. En tout premier lieu et de ma-

nière évidente, les nuisances sonores

génèrent une gêne, une irritabilité qui

peut rapidement déboucher sur un
épuisement, une fatigue, insomnie, dé-

pression ou encorecolère et agressivité.

Mais le bruit engendresurtoutdu stress

et parvoie de conséquencela sécrétion

excessived’hormones comme l’adréna-
line et le cortisol ainsi que desacides

graslibres.

Dévastateur
pour le sommeil
La libération de ces éléments expose

à divers effets cardiovasculaires (hy-

pertension artérielle, infarctus du
myocarde, accident vasculaire céré-

bral) ainsi qu’à des perturbations en-

docrines (qui ont un impact sur notre
système immunitaire) et métaboliques

(qui augmentent le risque de diabète
de type 2 et d’obésité).D’autre part, le

bruit perturbe grandement la durée et
la qualité de notre sommeil. À court
terme, cela provoque une difficulté

d’endormissement, un sommeil rac-

courci et/ou fractionné et engendrer
ainsi une fatigue chronique, une som-

nolence, des difficultés de concentra-

tion, de motivation... Mais, à plus long
terme, celapeut perturber les différents
stades du sommeil et générer, notam-

ment chez les enfants, destroubles co-

gnitifs (difficulté à mémoriser, àpenser,

à résoudre un problème, altération du
jugement et affaiblissement descapaci-

tés psychomotrices...).

Difficile d'y échapper!
Sans compter qu’un déficit chronique

de sommeil entraîne une baissede nos

performances, de notre vigilance et
peut ainsi mener à des conflits ou des
accidents. Des études ont montré par
exemple que les personnes vivant à

proximité d’un aéroport ou d’une route
très fréquentée souffrent davantage

de maux de tête, consomment plus de

somnifères et de sédatifs, sont plus su-

jettes à des accidents et sont plus sus-

ceptibles de recourir à un traitement

psychiatrique. Toutefois il est biendif-

ficile aujourd’hui d’échapper au bruit !

Que ce soit au domicile, dansla rue, au
travail... dans lesvilles comme dansles

campagnes, et sans en avoir toujours
conscience, le bruit est omniprésent
dans notre quotidien. Les sources de

pollution sonore sont multiples et ont

quasiment toujours pour origine l’acti-
vité humaine.

Préserverson capital
auditif !

Pour se protéger des effets délétères
du bruit, le mieux est déjà d’observer
quelques règles simples. En commen-

çant par baisser le volume de tous les

appareils dont nous avons le contrôle :

la télé, les téléphones, les chaînes
Hi-fi. L’OMS recommandepar exemple
de ne pas dépasser 60 % du volume

maximal d’un appareil. Dès que c’est
possible, octroyez-vous des plages de
silence.Lorsque vous êtesdans un lieu

trop bruyant, utilisez desbouchons en

mousse ou en silicone qui vont bais-

ser sensiblement les décibels reçus de

15 à 35 dB. Autre élémentà prendre en
compte, le temps d’exposition. Ainsi,

exhortez vos adolescentsà limiter leur

temps d’écoute sur leurs Smartphones,

une enquête récente a montré que %

des jeunes s’endorment avec leurs
écouteurs ! Enfin, comme vous le faites

régulièrement pour votre vue, il est im-
portant de faire un bilan chezun spé-

cialiste. C’est le meilleur moyen pour

préserver votre capital auditif. ¦

Réforme100 % SANTÉ
En France, 6 millions de personnes souffrent de problèmes d'audition. Et on

estime que la moitié d'entreelles, soit 3 millions, devraient être appareillés
pour bien entendre.Pour autant dans la réalité, seuls35 % le sont,
beaucoup y renonçant pour des questions de coûts ! Cependant les troubles
de l'audition ne sont passansconséquencessur ta vie sociale, familiale
et professionnelle. Ils peuvent conduire à l’isolement et parfois mêmeà la

dépression ! C’est pourquoi le 100 % santéa étépenséet mis enplace pour

permettre à tous les français, qui bénéficient d'unecomplémentaire santé
responsable ou de la complémentaire santésolidaire, d'accéderà des soins
de qualité et à des équipements spécifiques. Ainsi depuis le 1er janvier 2021.

le 100 % audiologie permet à ceux qui souffrent de troubles auditifs, de
s'équiperd’aides auditives dequalité sansfrais à charge.
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«Les systèmes
de réhabilitation de l’ouïe
disposent desavancées

de !’intelligence artificielle »

Entretienavec
Jean-LucPuel

Professeur à l'université de Montpellier, direrteur

de recherche à l'Inserm, presidentde la Journée

nationalede l'audition

En?,?Tance? la surditéagecteunelargepart de

lapopulation. Pourtant, elle restesous-estimée.

Le problèmedela surditéestqu'il s’agit d'un mal
invisible. Quandon entre dansunepièce, on détecte
facilement les personnesqui ont destroublesde la

vision car elles portentdeslunettes. Les gens qui
entendentmal,onne lesrepèrepascarlesaidesaudi-

tives nese voientpas.Pourtant,enFrance,la surdité
touche 16 % de la population adulteet une personne

sur deuxde plus de65 ans: onvoit quela part de la
surdité liéeà l'âge esténorme.La surditéreprésente

22 milliardsd’euros entermesdecoûtpour la société.

Si on la compareà d'autrespathologies,elle seplace
justederrièreAlzheimer, alorsqueParkinsonou les

troublesdelavision, parexemple,sont loin derrière.

PROPOS RECUEILLIS PAR SOPHIE vo

En quoiconsistelaprise en charge

dela surditéà l’heureactuelle?

Les pathologiesdel'oreille externeet de l’oreille
moyennesontgénéralementbienprisesencharge: on

sait remplacerlesosseletsoufairedesgreffesde tym-

pan. C'estplus compliquequand l'oreille interne est
atteinte.À l'intérieur, il y a les cellules auditives, les

cellulesciliées,qui sonttrès fragiles, d'autantquelles
détectentdesvibrations trèsfines. Le problème est

quonenarelativementpeu- quinze mille entout - et

que,quandonlesperd, onne lesrécupérépas.Plutôt

queréparer,onfait doncappelàla réhabilitationfonc-

tionnelle. Soit??resteencoredescellules ciliéesintactes.

qui répondentaux sons,et, dansce cas,laperte audi-

tive n'estpastotale : on peut alorsproposerunepro-

thèse auditive, qui capteles sonsde l’extérieuret les

amplifie,etqui lescompressequandils sonttrop forts.

Maiscesaidesauditivesconventionnellesnemarchent
pasfaceà unesurditéprofonde,quandil n'y aplus de

cellules ciliées.Danscecas,!'implantcochléairepermet
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derendreuncertain degréd'audition auxpatients.On

place à l'intérieur de l’oreille depetites électrodesqui

stimulent lesfibres du nerfauditif : le simplefait deles

stimuler restaureuneaudition, qui est suffisamment

efficacepour que des enfants implantés développent
un langageet unescolarité normaux.

Denouvellespistes thérapeutiquessont

envisagées: quellessont-elles?

Il y ena plusieurs. Certainessont fondéessur une

approche pharmacologique. On utilise par exemple

desmolécules anti-apoptotiques,qui ralentissent la

mort cellulaire pour tenterd’enrayerla presbyacousie,

levieillissement lié à l'âge.Cesrecherchesdonnentde
bons résultats sur l’animal. La difficulté est que ces

moléculesdoiventêtre administréesparvoie transtym-

panique etnonparvoie généraleà causedu risque de

voir apparaîtredes tumeurs. Lidéal serait donc de

développerdesmini-pompes,à la manièredespompes

à insuline, pour injecter cesmolécules directement
dansloreille des patients.

Une autre voie est de protéger l’oreille contre les

médicamentsototoxiques.On saitainsi quelachimio-

thérapie à basede cisplatine, dans le traitementdu
cancer,peutentraîner unedéficienceauditive.Lun des

axesde recherchede notre laboratoire est le dévelop-

pement d'une moléculequiseraitpriseenmeme temps

que la chimiothérapie pour prévenir les troubles de

l'audition associés.

La pharmacologiepourraitaussiêtrecouplée avec

desimplants cochléaires.Celapermettrait parexemple

d'empêcherledéveloppementd’unefibrosequi accom-

pagne l'introduction d'un corpsétranger,oudeconser-

ver l'audition résiduellechezlespatients neprésentant

pasunesurdité totale.

Ducôtédesthérapiescellulaires,grefferdescellules

auditivesest très compliqué étantdonné que l'oreille

estunorganevibratoire. Parcontre,quand il n'yaplus

de neurones,on peut greffer descellulessouchesqui

sedifférencient enneurones etrépondentaux sonsou

à la stimulation électrique.

Qu'enest-11 desthérapiesgéniques,qui semblent

prometteusespourguérir la surdité ?

La thérapiegéniquepeutfaire beaucoupdechoses.

La première est deremplacerun gènedéfaillant, dont

la mutation est à !'origine d'une surdité. On injecte

alorsun virus àl'intérieur dela cochlée,où il va infec-

ter des cellules et libérer son ADN pour produire la

protéinemanquante.Une autrepiste est de faire

repousserdescellules ciliées. Quandon a perdu ces

cellules,il restedescellules desoutien. L'idée estde

reprogrammer cescellulesde soutien pour quelles se

redivisent et produisent de nouvelles cellulesciliées.

Mais il faut intervenirasseztôt pourqu'il y ait encore

descellulesde soutien.

On peut aussiaméliorer efficacité des implants

cochléaires.Aujourd'hui, lastimulation électrique du

nerfauditifparles électrodesestpeupréciseet neper-

met pas de restituer 1'étenduedes fréquences
normalementperçuespar oreille. Grâceà lathérapie

génique,onpeutrendrelesneuronesauditifs sensibles
à la lumière afin de lesstimuler avecdela lumière et

non plus de l’électricité, comme c'estactuellement le

cas.Celapermet destimuler beaucoup plus finement

les neuronesauditifs, ce qui offre unemeilleure pré-

cision en termesde fréquences.Toutes cespistes de
recherchemarchentbien sur des modèles animaux

maisnontpas encoreété testéeschez l’être humain: il

faudra encore attendrequelquesannées.

Enparallèle,la rechercheportesur
l’amélioration destechnologiesexistantes?

À côtédesprogrèsde labiologie, tous les systèmes

deréhabilitationdisposentdesavancéesdel'intelligence

artificielle. Malgré desaides auditives deplus en plus

performantes, lespatients seplaignent toujours dene
pascomprendre dans le bruit. Mais, aujourd'hui, on

disposedel'intelligenceartificielle, quiextrait la parole

du bruit de fond. Avant de penserà faire une oreille

touteneuve,le challenge restedonc l'amélioration des

dispositifs existants(aides auditives et implants). Il y

a aussi tout un pan de recherchequi porte sur la

connectivitédes aides auditives, pour les connecter

directement sur la télévision,l'interlocuteur ou le télé-

phone. Ellespeuvent meme être régléesà distanceou
détecterleschutes chezlespersonnesâgées.Tout cela

est lié à l'avènementde la télémédecine.
?
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« L'intelligence artificielle permet des
progrès dans la prise en charge de la
surdité »

Le professeur Jean-Luc Puel fait le point sur les solutions dont nous disposons à ce jour
pour traiter la surdité. Jean-Luc Puel est professeur à l'université de Montpellier,
directeur de recherche à l'Inserm, président de la  Journée nationale de l'audition.

Cet article est la deuxième partie du dossier "L'ouïe : des vibrations dans nos oreilles" ,
paru dans l'éléphant n°38.

En France, la surdité affecte une large part de la population. Pourtant, elle reste
sous-estimée.

Le problème de la surdité est qu'il s'agit d'un mal invisible. Quand on entre dans une
pièce, on détecte facilement les personnes qui ont des troubles de la vision car elles
portent des lunettes. Les gens qui entendent mal, on ne les repère pas car les aides
auditives ne se voient pas. Pourtant, en France, la surdité touche 16 % de la population
adulte et une personne sur deux de plus de 65 ans : on voit que la part de la surdité liée
à l'âge est énorme. La surdité représente 22 milliards d'euros en termes de coût pour la
société. Si on la compare à d'autres pathologies, elle se place juste derrière Alzheimer,
alors que Parkinson ou les troubles de l

Lire la suite ?

Vous êtes abonné ?

Pour lire la suite, saisissez vos identifiants

Email

Mot de passe

mot de passe perdu/définir un mot de passe

S'identifier

Quelle est l'adresse email avec laquelle vous vous êtes inscrit ? Email

Envoyer un nouveau mot de passe

Pas encore abonné ?

Abonnez-vous à l'Éléphant-la revue !

Abonnez-vous

Dans le même numéro

Petite histoire des inventions: En quoi puis-je vous être utile ?

Après vous avoir entraîné dans de vastes contrées philosophiques, répondons à la
question « Qu'est-ce qui est utile ? », en entrant par l'exemple. Vous connaissez sans
doute le concours Lépine, créé en 1901, qui permet à des inventeurs en tout genre de
présenter leurs innovations les plus surprenantes. Si certains des objets récompensés
ont …

L'hydrogène : un avenir sans carbone ?

L'écrivain latin Sénèque, au ier siècle de notre ère, se plaint de la puanteur des fumées
des cheminées de Rome. Dès le xiiie siècle, l'emploi de charbon dans les foyers est
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restreint à Londres en raison de la fumée et de l'odeur. En 1382 à Paris, un édit interdit
l'émission de fumées nauséabondes. La pollution …

« L'aviation ne pourra être qu'électrique dans le futur »

Eloa Guillotin a cofondé la start-up Beyond Aero fin 2020. L'équipe d'une dizaine de
personnes, majoritairement des ingénieurs, travaille sur la conception d'un avion léger
d'affaires à hydrogène. Le premier démonstrateur (deux places) devrait faire un vol
public cette année et l'avion devrait être disponible avant 2030. Il pourra transporter
entre six et dix passagers …
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Comment le bruit nous rend

malades ?

Troubles auditifs, stress, insomnie, maladies cardiovasculaires…

C’est une première en France. En juillet 2021, un couple de Fontrieu, dans le Tarn, a obtenu 128 000

euros d’indemnisation pour les préjudices (maux de tête, acouphènes, vertiges…) causés par

l’installation de six éoliennes à moins d’un kilomètre de leur domicile. Motif retenu par la cour d’appel :
« nuisance sonore et visuelle ». À l’instar de ce couple, 20% de la population européenne – soit plus de

100 millions de personnes – est exposée de manière chronique à des niveaux de bruit préjudiciables à

la santé humaine, estime l’Agence européenne pour l’environnement. Le bruit serait ainsi le deuxième

facteur environnemental provoquant le plus de dommages sanitaires en Europe, après la pollution

atmosphérique. « Nous essayons tous de supporter un bruit ambiant intense au quotidien, sans nous

rendre compte que cette exposition sournoise a des répercussions à long terme sur notre santé »,

constate le Dr François Baumann, médecin généraliste, spécialiste du burn-out. Point positif : on note

aujourd’hui une vraie prise de conscience de ce problème, et les initiatives pour réduire cette pollution se

multiplient.

1/ Y a-t-il vraiment plus de bruit qu’avant ?

Caquètements, grincements des métiers à tisser, bruits des calèches sur les pavés, cloches des églises,

harangues des marchands… Les documents historiques en témoignent : les villes d’Europe aux XVIIe et

XVIIIe siècles étaient loin d’être silencieuses. Mais la nature des bruits a changé. Avec l’industrialisation,
le XIXe siècle a vu l’avènement de nouvelles sources sonores, notamment les machines et les moteurs.

Ceux-là mêmes qui nous crispent le plus aujourd’hui : selon une enquête du Centre d’information sur le

bruit (CidB), les bruits vécus comme les plus gênants sont ceux générés par le trafic routier (49 %), le

voisinage (36 %) et les chantiers (8 %). Pis, depuis la moitié du XXe siècle, nous devons supporter des

niveaux sonores exponentiels. « Si vous vous placez cinquante ans en arrière, il est indéniable que le

trafic aérien a augmenté, ainsi que le parc automobile et le nombre de motos. Pendant des centaines

d’années, on a pensé qu’entendre du bruit en permanence était normal, que cela ne tuait pas. Une prise

de conscience s’est opérée ces dernières décennies », souligne le Pr Jean-Luc Puel, professeur de

neurosciences, directeur de recherche Inserm et président de l’association Journée nationale de

l’audition (JNA). Parmi les avancées, une loi pour lutter contre le bruit est promulguée en 1992. Dix ans

plus tard, une directive européenne enfonce le clou imposant aux États membres de mettre en place des

plans de prévention du bruit dans l’environnement (PPBE). Des observatoires voient également le jour,

comme Bruitparif, en 2004, qui mesure les niveaux sonores en Île-de-France.
Quant au CidB, créé, en 1978, pour informer sur les effets du bruit sur la santé humaine, il a été reconnu

d’utilité publique en 2007. L’organisme a mené des enquêtes lors des confinements : certes, une

majorité de Français a saisi l’occasion pour ouvrir davantage ses fenêtres ou profiter de son jardin, mais,

revers de la médaille, 57% sont devenus plus sensibles à leur environnement sonore. Pour certains, le

déconfinement et le retour à un quotidien « normalement » bruyant, est même jugé insupportable.

D’autant que de nouveaux bruits sont apparus, tels les scooters de livraison (Uber, Deliveroo, etc. ) qui

sillonnent les rues depuis le début de la crise sanitaire. Ils sont à tel point envahissants que certaines

communes prennent des dispositions : en mars 2021, la ville de Nantes (Loire-Atlantique) a interdit les

0oMj7Uq8QyY9M-z4fuM24XowOAws7NfT8q3fl2A0ZgmDeQOUx2CzfIXvcFxom4dR1yDjFxtnvnnacAcmBHX-_VwZDNh
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deux-roues non électriques dans ses zones piétonnes.

2/ À chacun son seuil de tolérance

Comment le cerveau classe-t-il les bruits? « Sous imagerie médicale, les expériences montrent que des

sons graves – comme l’eau qui coule ou qui bout –, sont perçus comme agréables, alors que les sons

aigus (crissements de craie sur un tableau, cris de bébé) sont désagréables », indique le Pr Puel. Reste

que certaines personnes parviennent à dormir ou à travailler en plein vacarme quand d’autres sont

gênées par la moindre sonnerie de téléphone. Question de sensibilité : celle-ci varie selon les sociétés,

les individus, mais aussi selon l’état psychologique et/ou de fatigue de chacun. « Certaines personnes

de nature anxieuse ou avec une pathologie chronique ont un seuil de tolérance plus bas », a constaté le

Dr Baumann. D’autres, souffrant d’hyperacousie, présentent une surdité caractérisée mais perçoivent

néanmoins certains sons très forts, jusqu’à la douleur, parce qu’elles ont perdu des fibres des nerfs

auditifs. Sans parler des « misophones », ces gens qui font une fixation sur tel ou tel son : la mastication

du voisin de table, le tic-tac de l’horloge… ■
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Économie & entreprises
Vie au travail. Loin d’être
déconcentrés, de nombreux
salariés apprécient l’écoute
de musique ou d’émissions.

Écouter de la musique

au bureau

U
n podcast sur l’architec-
ture ou sur l’entrepreneu-
riat ? Une playlist de Cho-

pin, de chansons françaises, de

hip-hop américain, ou le Daily

Mix Spotify du jour ? Quand Marie

Dewitte, graphiste indépendante

à Metz, s’installe à son ordinateur,

c’est toujours un casque vissé aux

oreilles. « Travailler en silence

m’ennuie. J’ai besoin de vie », ra-

conte la professionnelle de 38 ans.

En création pure, elle écoute

de la musique. «Cela m’aide à me

mettre dans une bulle, m’inspire et

me donne de l’énergie. Des images

mentales seforment dans ma tête. »

Lors des phases de simple produc-

tion, quand elle retouche un vi-

suel ou corrige un texte, elle peut

en même temps suivre des émis-

sions, qu’elle va dénicher sur les

plateformes ou même les sites de

médias comme Arte, dont elle peut

écouter seulement le son. «J’adore
les portraits d’artistes et artisans,

surtout quand le journaliste a enre-

gistré l’environnement sonore deson

métier. Cela me donne envie de me

dépasserpour devenir comme eux. »

Elle s’y tient aussi au courant des

tendances et astuces utiles pour

son propre travail, comme dans

le podcast « Parlons design ». « En

plus, cela me rythme. Je vois com-

ment j’ai avancé en cinquante mi-

nutes, par exemple. » En revanche,

elle n’écoute pas les informations

ou des débats : «Il ne faut pas que

je sois d’accord ou pas d’accord, ce

neserait pas compatible avec l’état
d’esprit dans lequel je dois être en

travaillant. »Partageant son espace

de travail avec ses deux associées,

elle met un point d’honneur à enle-

ver son casque sur certaines plages

de la journée et reste disponible à

tout moment.

Écouter de la musique ou des

émissions au travail n’est plus un

phénomène marginal, d’autant
que rien, sauf règlement contraire,

ne l’interdit. Si bien que sont dé-

sormais proposées des playlists

destinées au bureau sur les plate-

formes et sites de radios, y compris

les plus éloignées de l’univers de

l’entreprise : Radio Nostalgie a par

exemple sa webradio Home Of-

fice. Des salariés y recourent pour

se motiver, diminuer le stress, se

couper des sources de distraction

ambiante, ou nourrir sa créativité.

Thibaut, 41 ans, ingénieur à la

SNCF à Lille, a la chance d’avoir
son propre bureau et écoute de la

musique sans casque. «La musique

fait partie de ma vie et donne une

dimension positive au fait de tra-

vailler. Pour écrire des mails, faire

de l’analyse financière, étudier des

tableaux d’avancement desprojets,

c’est tout à fait possible, et je n’ai ja-

mais senti de désapprobation dans

mon entreprise, d’autant plus que

j’éteins dès que quelqu’un entre.

Mais je melimite aux musiques que

je connais déjà, car sinon je serais

moins concentré sur mon travail. »

Cette pratique pourrait progres-

ser encore avec le développement

du télétravail et l’arrivée de géné-

rations quasiment nées avec des

écouteurs sur les oreilles. C’est le

cas de Jérémy Lelièvre, 28 ans, qui

se souvient qu’au lycée ses profes-

seurs permettaient aux élèves de

se présenter aux examens avec cet

équipement, quand ils en avaient

besoin pour se concentrer. Au-

jourd’hui chef de projet à Grenoble

chez Mobicoop, coopérative ac-

compagnant les solutions de mo-

bilité, il n’en a même pas demandé

la permission, tant la pratique est

entrée dans les mœurs de sa géné-

ration. Elle reste toutefois limitée

« pour que la communication avec

les autres personnes partageant la

même pièce reste fluide ».

Une limitation profitable aussi…
à ses oreilles. Selon une étude Ifop

en 2020 pour la Journée nationale

de l’audition, huit Français sur dix

de moins de 35 ans et 53% des 35-

49 ans utiliseraient des écouteurs

tous les jours, à des niveaux so-

nores toujours plus forts.

Élise Descamps (à Metz)

« Cela m’aide à

me mettre dans une

bulle, m’inspire, me

donne de l’énergie. »
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Écouter de la musique ou des podcasts au
travail

Écouter de la musique ou des émissions au travail n’est plus un phénomène marginal,
d’autant que rien, sauf règlement contraire, ne l’interdit.  RAUL MELLADO Raúl Mellado
Ortiz (www.raulmel/Raul Mellado - stock.adobe.com

Un podcast sur l’architecture ou sur l’entrepreneuriat ? Une playlist de Chopin, de
chanson française, de hip-hop américain, ou le Daily Mix Spotify du jour ? Quand Marie
Dewitte, graphiste indépendante à Metz, s’installe à son ordinateur, c’est toujours un
casque vissé aux oreilles.  « Travailler en silence m’ennuie. J’ai besoin de vie »  ,
raconte la professionnelle de 38 ans.

→ À LIRE.  Podcasts, la radio hors du temps

En création pure, elle écoute de la musique.  « Cela m’aide à me mettre dans une bulle,
m’inspire et me donne de l’énergie. Des images mentales se forment dans ma tête »  .
Lors des phases de plus simple production, quand elle retouche un visuel ou corrige un
texte, par exemple, à la demande d’un client, elle peut en même temps écouter des
émissions, qu’elle va dénicher sur les plateformes de podcast ou même les sites des
médias, comme Arte, dont elle peut écouter seulement le son d’un documentaire.  «
J’adore les portraits d’artistes et artisans, surtout quand le journaliste a enregistré
l’environnement sonore de son métier. Cela me donne envie de me dépasser pour
devenir comme eux. »
Motivation, sérénité…

Elle s’y tient aussi au courant des tendances et astuces utiles pour son propre travail,
comme dans le podcast « Parlons design ».  « En plus, cela me rythme. Je vois
comment j’ai avancé en cinquante minutes, par exemple. »  En revanche, elle n’écoute
pas les informations ou des débats :  « Il ne faut pas que je sois d’accord ou pas
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d’accord, ce ne serait pas compatible avec l’état d’esprit dans lequel je dois être en
travaillant. »  Partageant son espace de travail avec ses deux associées, elle met un
point d’honneur à enlever son casque sur certaines plages de la journée et reste
disponible à tout moment.

Écouter de la musique ou des émissions au travail n’est plus un phénomène marginal,
d’autant que rien, sauf règlement contraire, ne l’interdit. Si bien que sont désormais
proposées des playlists destinées au bureau sur les plateformes et sites des radios, y
compris les plus éloignées de l’univers de l’entreprise : Radio Nostalgie a par exemple
sa webradio Home Office. Des salariés y recourent pour se motiver, diminuer le stress,
se couper des sources de distraction ambiante, ou nourrir sa créativité.
Nouvelle génération

Thibaut, 41 ans, ingénieur à la SNCF à Lille, a la chance d’avoir son propre bureau et
écoute de la musique sans casque dès qu’il n’est pas en communication.  « La musique
fait partie de ma vie et donne une dimension positive au fait de travailler. Pour écrire des
mails, faire de l’analyse financière, étudier des tableaux d’avancement des projets, c’est
tout à fait possible, et je n’ai jamais senti de désapprobation dans mon entreprise,
d’autant plus que j’éteins dès que quelqu’un entre. Mais je me limite aux musiques que
je connais déjà, pas à leur découverte, car alors je serais moins concentré sur mon
travail. »

→ EXPLICATION.  Le bruit au bureau, un frein au retour pour certains salariés

Cette pratique pourrait progresser encore largement avec le développement du
télétravail et l’arrivée de générations quasiment nées avec des écouteurs sur les oreilles.
C’est le cas de Jérémy Lelièvre, 28 ans, qui se souvient qu’au lycée ses professeurs
permettaient aux élèves de se présenter aux examens avec cet équipement, quand ils
en avaient besoin pour se concentrer. Aujourd’hui chef de projet et chargé d’animation à
Grenoble chez Mobicoop, coopérative accompagnant les solutions de mobilité, il n’en a
même pas demandé la permission, tant la pratique est entrée dans les mœurs de sa
génération. Tout en limitant cette pratique à certains moments de la journée,  « pour que
la communication avec les autres personnes partageant la même pièce reste fluide »  .

Une limitation profitable aussi… à ses oreilles. Selon une étude Ifop en 2020 pour la
Journée nationale de l'audition,  huit Français sur dix de moins de 35 ans et 53 % des
35-49 ans utiliseraient des écouteurs tous les jours,à des niveaux sonores toujours plus
forts.
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Plaisance-du-Touch. Centre social

Sésame : une matinée dédiée à

l'audition

Publié le 06/04/2022 à 06 : 47 l'essentiel Le 10 mars 2022 a été la journée nationale de l'audition.

Pour l'occasion, le centre social Sésame de Plaisance-du-Touche s'est mobilisé. Nos dernières

vidéos Lot. À 87 ans, elle saute en parachute pour soutenir Valérie Pécresse Lot. À 87 ans, elle

saute en parachute pour soutenir Valérie Pécresse

Dans le cadre de la journée nationale de l'audition, les professionnels du centre social Sésame, géré par

le Grand ouest toulousain communauté de communes, ont organisé deux rencontres en partenariat avec

les professionnelles du centre de prévention de la caisse de retraite Agirc-Arrco. Aux deux extrémités de

la vie et pendant toute la vie, l'audition est à préserver. Ainsi, dans les locaux du centre Sésame, les

intervenants ont accueilli de jeunes enfants et leurs parents venus suivre une réunion de sensibilisation,

avoir une présentation des troubles auditifs (comment les repérer, qui consulter, …), ainsi qu'une

animation autour des instruments de musique par la responsable de la Ludimini et l'intervention d'une

musicothérapeute pour finir en musique et en comptines cette rencontre.

Pendant ce même temps, dans la maison des association, se déroulait une conférence dédiée à

presbyacousie, un phénomène d'apparition progressive, lié à l'âge, de la perte de la capacité d'entendre

et de distinguer les sons les plus aigus. Le nombre de participants était limité et ceux qui ont participé

souhaitaient "savoir comment vieilli l'oreille", "quelles sont les solutions aux problèmes d'audition", "avoir

des information sur les appareils auditifs", "comment se faire tester". A toutes ces questions, ont

répondu le médecin et l'infirmière du centre de prévention. Le médecin par la présentation de l'organe

auditif, les facteurs aggravants son bon fonctionnement, le repli sur soi induit, l'infirmière par un

dépistage effectué sur place. Ils ont rappelé qu'un bilan de prévention médico/psycho/social, ainsi que

des ateliers d'audition sont proposés par la Caisse d'assurance retraite (CARSAT). Ces réunions de

sensibilisation à la préservation de l'audition pourront éventuellement se renouveler.

Contact centre de prévention : 9 et 11, rue Matabiau, 31000 Toulouse www. centredeprevention. com

tel : 05 61 63 05 21mail : accueil@cpbvaatoulouse. fr. Pour contacter le médecin : florence.

martin@cpbvaatoulouse. fr

Découvrir les métiers du bâtiment aujourd'hui

"Plaisance Touch Danse" Une soirée blanche

Tarif entrée : 10 € avec une boisson sans alcool, inscription et renseignements : plaisancetouchdanse.

contact@gmail. com

plaisance-touch-danse. jimdosite. com

Soirée latino et rock

0htP2jgdbeqyMyuKzeSBVeNMYC6T8HrPWUYZ6d8aT6te9KdJUzwJx1XgZG74P2k3lEv5BgqzeXPVuC5dSTKirLgZGUz
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Lors de la conférence du docteur Florence Martin. DDM ■
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PLAISANCE-DU-TOUCH

Centre social Sésame : une matinée

dédiée à l’auditionDécouvrir les métiers

du bâtiment aujourd’huiMaçon,
couvreur, modeleur ou encore

conducteur de travaux : les

Compagnons du Tour de France auront

à cœur de faire découvrir sept métiers

du bâtiment le 6

CATHERINE CLEMENT

Dans le cadre de la journée nationale

de l’audition, les professionnels du

centre social Sésame, géré par le

Grand ouest toulousain communauté

de communes, ont organisé deux

rencontres en partenariat avec les

professionnelles du centre de

prévention de la caisse de retraite

Agirc-Arrco. Aux deux extrémités

de la vie et pendant toute la vie,

l’audition est à préserver. Ainsi,

dans les locaux du centre Sésame,

les intervenants ont accueilli de

jeunes enfants et leurs parents venus

suivre une réunion de

sensibilisation, avoir une

présentation des troubles auditifs

(comment les repérer, qui consulter,

…), ainsi qu’une animation autour

des instruments de musique par la

responsable de la Ludimini et

l’intervention d’une
musicothérapeute pour finir en

musique et en comptines cette

rencontre.

Pendant ce même temps, dans la

maison des association, se déroulait

une conférence dédiée à

presbyacousie, un phénomène

d’apparition progressive, lié à l’âge,
de la perte de la capacité d’entendre
et de distinguer les sons les plus

aigus. Le nombre de participants

était limité et ceux qui ont participé

souhaitaient « savoir comment vieilli

l’oreille »,« quelles sont les

solutions aux problèmes

d’audition »,« avoir des information

sur les appareils auditifs »,

« comment se faire tester ». A toutes

ces questions, ont répondu le

médecin et l’infirmière du centre de

prévention. Le médecin par la

présentation de l’organe auditif, les

facteurs aggravants son bon

fonctionnement, le repli sur soi

induit, l’infirmière par un dépistage

effectué sur place. Ils ont rappelé

qu’un bilan de prévention

médico/psycho/social, ainsi que des

ateliers d’audition sont proposés par

la Caisse d’assurance retraite

(CARSAT). Ces réunions de

sensibilisation à la préservation de

l’audition pourront éventuellement

se renouveler.

Contact centre de prévention : 9 et

11, rue Matabiau, 31000 Toulouse

www. centredeprevention. com tel :

05 61 63 05 21mail :

accueilcpbvaatoulouse. fr. Pour

contacter le médecin : florence.

martincpbvaatoulouse. fr ■
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Ils veulent un cinéma accessible aux

malentendants

Maurane SPERONI.

Sébastien Cordier et Benoît Ruban,

trésorier et président de

l’Association des malentendants et

devenus sourds de l’Orne,
organisent un ciné-débat, vendredi,

au Normandy.

Le rendez-vous

Sébastien Cordier, 42 ans,

est malentendant depuis la

naissance. Une maladie congénitale

a atteint son oreille gauche.

« L’oreilledroite a suivi », explique

celui qui est appareillé depuis douze

ans. « Quand je suis sorti de chez

l’audioprothésiste la première fois,

j’ai pleuré. J’ai entendu une pie, ça

m’a bouleversé de redécouvrir des

bruits comme ça. »

Brancardier à l’hôpital d’Argentan,
Sébastien Cordier a créé

l’Association des malentendants et

devenus sourds de l’Orne (AMDS)
en 2015, pour aider ceux qui

connaissent les mêmes difficultés

que lui. Il disait alors que ses

oreilles avaient 60 ans. « Çase

dégrade petit à petit, aujourd’hui,
elles ont 65 ans, je peux partir à la

retraite ! », lance-t-il dans un éclat

de rire, comme pour dédramatiser.

Un ciné-débat, vendredi soir

D’abord président, il est devenu

trésorier en 2016. Le Putangeois

Benoît Ruban, malentendant, a

repris la présidence. L’association,

affiliée à la fédération Bucodes

SurdiFrance, compte une dizaine

d’adhérents dans l’Orne. Elle

recherche des bénévoles.

Vendredi, dans le cadre de la

Journée nationale de l’audition qui a

eu lieu le 10 mars, l’association
organise son premier ciné-débat

(tarif : 5 €)au Normandy autour du

film sous-titré On est fait pour

s’entendre, de Pascal Elbé. La

comédie raconte la rencontre

entre Antoine, qui a perdu beaucoup

d’audition, et sa nouvelle voisine

Claire, qui rêve de tranquillité.

À l’issue de la projection, le public

pourra partager son ressenti sur le

film, puis Sébastien Cordier

et Benoît Ruban leur présenteront

l’AMDS et ses actions.

L’organisation de cet événement a

permis d’avancer localement. « Le

directeur du cinéma souhaite

développer une salle

d’accessibilité »,se réjouit Sébastien

Cordier. Pour cela, il faudra installer

des amplificateurs de part et d’autre
de la salle de cinéma afin que les

personnes malentendantes reçoivent

le son dans leur appareil auditif. Des

aides existent pour faire les travaux.

À plus long terme, l’association
porte un projet de bus

d’accessibilité. Le véhicule équipé

permettrait d’aller dans les

communes rurales pour informer sur

les aides auditives, faire des

audiogrammes, mais aussi de la

prévention dans les écoles.

Association des malentendants et

devenus sourds de l’Orne,
président : Benoît Ruban. Tél.

06 08 60 81 71. Adhésion annuelle :

20 €+ 15 €pour prendre

l’abonnement au magazine

trimestriel 6 millions de

malentendants. Courriel : amds.

orne@gmail. com

Le ciné-débat aura lieu au Normandy,

vendredi à 19 h. Le film qui sera diffusé

avec sous-titres.

■
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Trente ans après, Sarajevo a gardé son
âme et ses cicatrices

ENQUÊTE - Le siège de la capitale bosniaque, qui débuta le 6 avril 1992, allait durer
près de quatre ans, marquant au fer cette ville multiethnique. Mais l'esprit de Sarajevo a
survécu, même si la guerre en Ukraine réveille le traumatisme des habitants. Envoyée
spéciale à Sarajevo (Bosnie-Herzégovine)

Dans mes pires cauchemars, je n'aurais pas imaginé qu'il pût y avoir une guerre en
Yougoslavie, et surtout pas un siège de Sarajevo. D'ailleurs, moi qui avais été membre
des pionniers sous Tito, je ne comprends toujours pas comment cela a pu arriver.» Haris
Bjelak avait 28 ans le 6 avril 1992, lorsque allait débuter le siège de la capitale de
Bosnie-Herzégovine, une des six composantes de la République socialiste fédérative de
Yougoslavie. Il était chauffeur de taxi.

«Quelques jours avant que le pire ne se déclenche, un journaliste de la télévision
indépendante Yutel avait demandé aux soldats de l'armée populaire yougoslave  (JNA)
pourquoi ils creusaient des tranchées sur les collines ceinturant la ville. “C'est une
défense contre l'ennemi extérieur”, avaient-ils répondu. On n'a pas tout de suite réalisé
que les canons étaient pointés vers la ville», souffle Haris sur un ton las, le visage
raviné.

D'un coup, à 19 ans, moi qui avais un groupe de musique, une belle bande de copains,
je me suis retrouvé sous une pluie quotidienne de bombes, cible mouvante des snipers

Almir Kurt Kugla, acteur illustre et designer excentrique

En ce début de printemps, il y a trente ans, la Slovénie et la Croatie étaient reconnues
comme des États indépendants par la Communauté européenne (CE). Elles avaient
déjà, de fait, quitté la Yougoslavie un an auparavant. Un cessez-le-feu venait de mettre
fin à plusieurs mois de combats, qui s'étaient soldés par de lourds dommages et des
centaines de milliers de réfugiés. Car, pour le gouvernement de Belgrade, dirigé par
Slobodan Milosevic , il s'agissait de «sécessions illégitimes», qu'il fallait empêcher
militairement. Le gouvernement de Bosnie-Herzégovine avait lui aussi déclaré son
indépendance le 15 octobre 1991. Ce à quoi les Serbes de Bosnie avaient réagi en
proclamant la Republika Srpska (RS) et les Croates la République d'Herceg Bosna. Les
violences entre membres des communautés serbe, croate et musulmane se
multipliaient.

«Je voulais défendre ma ville»

Le 5 avril, des milliers de citoyens pacifistes de toutes les communautés, et tous ceux
qui ne s'identifiaient pas à ces catégories nationales, s'étaient rassemblés devant le
Parlement. C'est alors que les premiers «snipers» (tireurs d'élite) ont ouvert le feu sur la
foule. Sarajevo basculait dans un enfer qui allait durer près de quatre ans, assiégée
d'abord par la  JNA,  puis par l'armée de la RS. Le siège ne fut définitivement levé qu'en
février 1996, deux mois après la signature des accords de paix de Dayton. Il y eut
11.510 victimes civiles, dont plus de 1500 enfants.

«Dès les premiers tirs, on s'est rassemblés dans notre “mahala” (quartier, NDLR) de
Bistrik et on a rejoint les unités de volontaires pour défendre notre ville. Nous étions en
jeans et baskets, réduits à fabriquer des pistolets avec des tuyaux de plomberie»,
raconte Haris. Sa mère a été tuée durant le siège par la chute d'un obus alors qu'elle
faisait la queue devant une pharmacie.

«D'un coup, à 19 ans, moi qui avais un groupe de musique, une belle bande de copains,

Tous droits de reproduction réservés

URL : http://www.lefigaro.fr/ 

PAYS : France 

TYPE : Web Grand Public 

5 avril 2022 - 17:10 > Version en ligne

Page  3

https://www.lefigaro.fr/international/trente-ans-apres-sarajevo-a-garde-son-ame-et-ses-cicatrices-20220405


je me suis retrouvé sous une pluie quotidienne de bombes, cible mouvante des
snipers», témoigne Almir Kurt Kugla, acteur illustre et designer excentrique, attablé à un
bar du quartier ottoman Bascarsija. Il a rejoint l'Armée de Bosnie qui s'est créé dans la
foulée. «Je voulais défendre ma ville contre le nationalisme», explique-t-il. C'est pour la
même raison que certains Serbes de Sarajevo ont intégré les rangs de l'Armée de
Bosnie. Le plus connu était Jovan Divjak, retraité de l'armée yougoslave devenu général,
qui s'est placé dans le camp des défenseurs de Sarajevo. «L'idée d'une armée
bosnienne multiethnique m'avait conquis», avait-il déclaré en 2017 dans une interview à
l'AFP.

«Des fêtes surréalistes dans des caves»

Durant les premières semaines, on a consommé les stocks de vivres. Puis sont venues
la soif et la faim. «Quand il y avait de la farine, on mangeait un pain aux orties. Sinon, on
avait des bons, ou des conserves de l'aide humanitaire, infâmes, datant souvent de la
guerre du Vietnam. Le plus important, c'était les cigarettes, monnaie d'échange pour du
pain ou un paquet de café. Heureusement, on avait notre fabrique de tabac qui
produisait les populaires Drina», se souvient Almir.

Pour faire marcher une ampoule, on raccordait un moteur de voiture au gaz de ville.
Pour l'eau, on se ravitaillait dans les puits qui subsistaient dans certaines cours, ou on
faisait la queue la nuit devant les camions-citernes. Le bois de chauffage était une
denrée rare. Alors tout devenait combustible: baskets, pneus, livres, arbres des parcs…
«Je rêvais du jour où j'allais à nouveau pouvoir marcher droit dans ma ville, sans baisser
la tête pour essayer d'échapper aux tirs», témoigne Strajo Krsmanovic, un Serbe qui
travaillait alors à la télévision et dirige aujourd'hui la Galerie nationale.

«Nous avons vécu un calvaire. Il y a eu des massacres de masse lorsque des obus de
mortier sont tombés sur le marché de Markale, dans la queue devant une boulangerie,
ou une citerne d'eau…», rappelle Vildana Selimbegovic, reporter du siège, aujourd'hui
rédactrice en chef d' Oslobodjenje («Libération»), qui a réussi à paraître durant toute la
guerre. Son fils avait 5 ans lorsque son mari a péri. Dans son petit bureau du quartier de
Bistrik, sis dans un immeuble flambant neuf construit sur les cendres de l'ancienne
bâtisse qui abritait le journal, elle poursuit: «Pratiquement tous les bâtiments ont subi
des dommages. Les chars ont visé les hôpitaux, le Parlement, la Bibliothèque
nationale… Mais pendant ce temps, il y avait des fêtes surréalistes improvisées dans les
caves célébrant la rage de vivre, et un spectacle presque tous les soirs: 3 102 œuvres
artistiques ont été produites, 48 concerts proposés dans des décors en ruine, plus de
180 expositions organisées…»

La plupart des édifices emblématiques dévastés ont été reconstruits. Le mélange
d'Orient, d'architecture austro-hongroise et de modernisme socialiste demeure. Les
traces physiques du siège sont à peine visibles, même si de nombreuses façades
portent encore les stigmates des impacts de balles, et les plaques commémoratives aux
victimes du siège jalonnent le paysage. Les mêmes tramways brinquebalants
d'avant-guerre circulent. Seules les tours de verre et les centres commerciaux indiquent
qu'on a changé d'époque.

La peur d'une nouvelle guerre

Mais que reste-t-il de l'esprit si particulier de Sarajevo? Celui qui a toujours distingué les
citadins ( raja ) des montagnards nationalistes et frustes ( papci ). Sachant que sur les
150.000 Serbes que comptait Sarajevo sur ses 500.000 habitants avant la guerre, la
plupart sont partis, tout comme les Croates. La ville compte désormais moins de
400.000 habitants, à près de 90 % Bosniaques musulmans. Les enfants des vieilles
familles de Sarajevo, porteuses d'une culture citadine, sont partis à l'étranger tandis que
les villageois bosniaques chassés des zones contrôlées par les Serbes s'y sont installés
en masse.
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L'espèce endémique traditionnelle, mais pas nationaliste, du vieux Sarajevo a survécu,
même si elle est en danger

Haris Bjelak

«Sarajevo n'est plus la même, mais elle est la plus plurielle de Bosnie et elle a su garder
le multiculturalisme inscrit dans sa mémoire, tout comme l'antifascisme», estime le
politicologue Adnan Huskic. «Au sortir de la guerre, “selam” a remplacé “dobar dan” pour
dire bonjour et les mosquées ont poussé comme des champignons. Mais le fanatisme
religieux n'a pas pris. L'église orthodoxe, la cathédrale catholique, la synagogue et la
mosquée d'Ali Pasha, blotties dans le centre-ville, sont restées les symboles de la cité,
et le Parti d'action démocratique (SDA) du nationaliste Bakir Izetbegovic n'a pas réussi à
changer le nom de l'artère principale, Maréchal-Tito», rappelle-t-il. Lui-même, qui avait
19 ans en 1992 et s'est engagé dans l'Armée de Bosnie, a gardé le même cercle mixte
d'amis. Le fait que son père ait été tué par un éclat d'obus n'y a rien changé. «L'espèce
endémique traditionnelle, mais pas nationaliste, du vieux Sarajevo a survécu, même si
elle est en danger», assure Haris.

«La ville n'est pas encore morte, même si les discours rétrogrades dominent partout: la
maire de la ville est une jeune femme de 32 ans, aux origines mixtes, et le maire de
l'arrondissement du centre est Serbe», souligne Strajo Krsmanovic. Srdjan Mandic, ce
maire serbe cinquantenaire qui a obtenu 66 % des voix au suffrage direct, lui aussi
vétéran de l'Armée de Bosnie, a perdu sa mère durant le siège. Si un de ses premiers
gestes a été de rallumer la flamme éternelle érigée sur la colline de Vrace, symbole de
la lutte antifasciste, pour lui la priorité est de se consacrer aux enjeux d'infrastructures,
de lutte contre la pollution et contre la corruption omniprésente des classes politiques de
tous bords. «Ma plus grande humiliation pendant la guerre, c'était dans le tunnel
construit sous l'aéroport, qui a permis de ravitailler la ville en vivres et matériel de
guerre, ainsi qu'en aide humanitaire. En tant que soldat, je devais assurer la sécurité du
trafic de nourriture d'un criminel de Sarajevo. Je voudrais enfin sortir de ce tunnel investi
par les profiteurs de guerre», assure-t-il.

Une perspective difficile à atteindre, tant les mêmes cercles et partis ethniques se
partagent le pouvoir et les prébendes de l'État. Devant les menaces de sécession de
Milorad Dodik, l'homme fort de la RS, et les revendications de Dragan Covic, le leader
des Croates de Bosnie, la peur d'une nouvelle guerre hante les esprits. L'atmosphère
est encore plus plombée par la guerre en Ukraine, qui réveille les traumatismes et
pousse la population à faire des stocks de pâtes et de farine. «On n'a même plus notre
emblématique fabrique de tabac, fermée il y a quelques jours, victime de la transition
économique et de la corruption», soupire Haris avec un sourire nostalgique.
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MAUVEZIN

Dépistage

Maurice Gregoire

Au quotidien, les déficiences

auditives ou visuelles peuvent nuire

considérablement à la qualité de vie

de nombreuses personnes, seniors ou

plus jeunes. Mais franchir le seuil de

la porte d’un professionnel pour un

dépistage n’est pas une démarche

aisée pour tous. Les obstacles

peuvent être multiples : problème de

mobilité, barrière psychologique…
Face à ces difficultés, la mairie de

Mauvezin a souhaité agir. En

partenariat avec la communauté

professionnelle du territoire de

santé, la municipalité a mis en place

un dispositif inédit à l’occasion de la

Journée nationale de l’audition
2022. Ainsi, deux spécialistes,

Séverine Lebouc, audioprothésiste à

Auch, et Marjorie Damase,

opticienne à Mauvezin, ont proposé

d’effectuer un bilan auditif et/ou

visuel. Dans les cas où un

rendez-vous chez un médecin

spécialiste ou un suivi

audioprothésiste s’avère nécessaire,

la communauté des communes met à

disposition le service de transport à

la demande du centre intercommunal

d’action sociale jusqu’aux cabinets

médicaux. Face aux nombreux

retours positifs, la mairie réfléchit à

une prochaine session. ■

0JDlexo2C3lmLU0EwaMEVxUHQF0LRmC3oZOIOTboo56zeRw2Rm8FbRzimBr2sh4BxODI5
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Journée de l’audition :une soirée
ciné-débat vendredi

À l’occasion de la journée nationale

de l’audition qui a eu lieu le

10 mars, le cinéma Le Normandy

organise un ciné-débat vendredi,

autour du film On est fait pour

s’entendre, réalisé par Pascal Elbé. Il

sera diffusé avec des sous-titres.

Le personnage principal, Antoine,

semble n’écouter rien ni personne.

Et pour cause : il est encore jeune,

mais a perdu beaucoup d’audition.
Sa nouvelle voisine Claire, venue

s’installer temporairement, rêve de

tranquillité. Pas d’un voisin aussi

bruyant qu’Antoine. Pourtant, ils

sont faits pour être ensemble.

Vendredi 8 avril, à 19 h, ciné-débat

au cinéma Le Normandy. Tarif : 5 €.
■
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